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2ème Dimanche  AVENT B
Isaïe 40, 1-11

II Pierre 3, 8-14

MARC 1, 1-8
Dans la 1ère Lecture que nous venons d’entendre,

le prophète Isaïe parle au futur : « La gloire du Seigneur va se révéler »…
et aussi au présent : « Voici votre Dieu, il rassemble les agneaux et les porte sur son cœur ».

Mais pour nous, c’est du passé, car c’est l’annonce du Messie, l’annonce de Noël…
Oui, la gloire du Seigneur, c’est fait, elle s’est révélée !...

Ainsi, en ce TEMPS DE l’AVENT, la Liturgie nous invite à faire mémoire du passé, 
à nous rendre contemporains de cette attente de Noël,… à revivre, chaque année, cette attente, l’attente de cet événement… qui est un Avènement,…
cette Visite de Dieu, il y a 2000 ans, dans l’Histoire du monde.

Par contre, la 2ème Lecture nous invite à nous tourner vers l’avenir, vers l’achèvement 

de l’Histoire… Avec St Pierre « nous attendons un ciel nouveau et une terre nouvelle »,
car si la Gloire du Seigneur s’est déjà manifestée à Noël, en fait elle n’a pas fini de se révéler,

elle ne s’est pas encore complètement révélée…

C’est pourquoi le TEMPS DE L’AVENT nous oriente indéfectiblement vers l’avenir,
nous faisant attendre ce Grand Jour qui est la Visite eschatologique de Dieu,

la pleine épiphanie de sa Gloire…

Ainsi que notre aujourd’hui se situe entre un « déjà là » et un « pas encore ».

Notre aujourd’hui… Voici un troisième moment du temps…
Entre passé et futur,… voici le présent…

Et c’est l’Evangile que nous venons de proclamer qui nous situe dans ce présent.

Tout en rappelant le passé : « Il était écrit… », cet Evangile nous a fait entendre Jean le Baptiste
qui annonce pour maintenant : « Voici venir celui qui va vous baptiser dans l’Esprit Saint ».

Et par cette annonce, nous sommes invités à recevoir aujourd’hui le Seigneur qui vient…

Le TEMPS DE L’AVENT, c’est donc aussi, et même d’abord, attendre aujourd’hui, pour maintenant,
la Visite du Seigneur qui vient…
Comme l’écrivait fort bien st Charles Borromée au 17ème siècle :

            « De même qu’il est venu au monde en s’incarnant,  de même il est prêt à venir à nous 
               à toute heure et à tout instant pour habiter spirituellement dans nos cœurs. »
Je dirais même que s’il est venu un jour sur notre terre, c’est justement pour nous assurer qu’il ne cesse de venir tous les jours dans notre cœur !

Et il faut ajouter que, dans cet Avènement d’aujourd’hui, se trouvent mystérieusement cachés
l’humble Avènement du passé, Noël, pour une Nativité toujours renouvelée du Seigneur en nous,

et l’Avènement de Gloire de l’avenir, car déjà « l’Esprit de Gloire repose sur nous ! »

Ainsi, le présent, nous offre de vivre ensemble toutes les Visites du Seigneur, et cela nous est donné à vivre de manière particulièrement sensible dans l’aujourd’hui de la Liturgie, comme en cette Eucharistie… avec l’Avènement de la Parole du Seigneur et sa Visite sacramentelle…

            « Voici, je me tiens à la porte et je frappe…
              Si tu entends ma voix, si tu ouvres la porte, je prendrai mon repas avec toi. »

A la suite de cette méditation sur les Lectures de ce 2ème Dimanche de l’AVENT,

nous pouvons maintenant affirmer deux choses très importantes, deux bonnes nouvelles !
Premièrement, que nous sommes situés dans une Histoire, dans un temps qui a du sens…

Je veux dire : un Temps qui a une orientation, et un temps chargé de signification…

Et deuxièmement, que le TEMPS DE L’AVENT, hé bien ! c’est tout le temps,… 
car c’est à chaque instant que nous devons attendre la Visite du Seigneur… 

Oui, le TEMPS DE L’AVENT nous assure que nous sommes dans un temps qui va d’un alpha 
vers un Oméga, un Temps qui s’achemine dans un devenir vers un accomplissement… Et un temps où chacun de nous reçoit une vocation qui se déploie,… chacun de nous étant appelé à donner sa note personnelle, indispensable, dans la grande symphonie de la Communion universelle…, 
chacun de nous recevant à vivre un présent riche de toute l’Histoire passée du monde, 
et ouvert à l’infini dans la lumière de l’Espérance…
Et nous sommes invités par là même à reconnaître la Venue du Seigneur dans notre histoire personnelle,… à reconnaître, dans la foi, que notre passé, peut-être douloureux, nous laissant sans doute insatisfait,… et aussi notre aujourd’hui, peut-être bien banal,… et aussi notre avenir, peut-être très incertain,… sont dans les mains de Dieu, ses mains de Miséricorde et de Gloire !
Regardez bien : dans une ses mains, il y a notre passé,… dans l’autre, notre avenir !

Rien ne peut donc nous séparer de l’Avènement de sa Tendresse, 

de la Présence continuelle de celui qui « rassemble les agneaux et les porte sur son Cœur »…

A moins que nous n’attendions plus,… que nous ne désirions plus rien !

Si cela pouvait arriver,… il y a heureusement ce TEMPS DE L’AVENT pour attiser à nouveau notre attente, ranimer notre désir… Attente et désir qui doivent être de tous les temps, puisque c’est à chaque instant que le Seigneur vient !
                                                                 Et puis il y a aussi les moines qui sont là pour çà !
Avec un certain retrait par rapport à la vie de tout le monde, un certain détachement de beaucoup de choses qui pourraient faussement nous combler, avec l’engagement dans un célibat consacré et la prière de veille dans la nuit, les communautés monastiques ne sont-elles pas des vivantes paraboles de l’attente de la Venue du Seigneur de Gloire ?...
Comme le dit Timothy Radcliffe : « Ils sont comme ces gens qui attendent à l’arrêt du bus… Le seul fait qu’ils soient là indique que le bus doit sûrement arriver… »
Ainsi en étant simplement là en prière, nous essayons de répondre à notre mission de veilleurs,
mission prophétique à la suite d’Isaïe et de Jean le Baptiste, 
                                                      rappelant sans cesse à notre manière que le Seigneur vient…

Mais nous avons tous à être des hommes et des femmes de l’AVENT,
                                                                             c'est-à-dire : éveillés à la Venue du Seigneur,
et nous entraidant mutuellement à reconnaître tous les Avènements du Seigneur.
Tant d’événements dans une journée… C’est le Seigneur qui vient !...Ou comme le dit si bien un psaume : « Le Dieu de mon amour vient à moi. » (Ps. 58)
Tant de rencontres en famille, en communauté, au travail, en loisirs… : « Le Dieu de mon amour vient à moi ! »… Et st Benoît, dans notre Règle de vie, nous invite à le rencontrer tout spécialement dans les frères handicapés ou malades, ainsi que dans l’étranger qui demande notre hospitalité… 
Mais le plus démuni finalement, parce qu’il est malade d’amour, n’est-ce pas Dieu lui-même,… Dieu

qui demande l’hospitalité de notre cœur… C’est la rencontre silencieuse, intérieure… Et là, bien sûr, c’est « le Dieu de mon amour qui vient à moi »…

C’est pourquoi, si nous voulons être des hommes et des femmes de l’AVENT, nous devons noter dans notre agenda des jours de recueillement, et prévoir chaque jour du temps libre pour la prière… pour aller à la rencontre de celui qui vient à notre rencontre 

                                                     dans sa Parole méditée et dans le silence de notre cœur…
Mais oui, frères et sœurs, le petit moine qui habite en chacun de vous a bien le droit d’avoir sa ration vitale de silence et sa part de joie,… cette joie ineffable de recevoir le Seigneur et d’être heureux en sa Présence… Et surtout, il ne faudrait pas priver le Seigneur de cette joie,… 
cette joie que nous lui donnons quand avec joie nous l’accueillons… 

Il y a des moments où nous avons l’évidence de sa Présence,

mais comme il y a aussi des moments de brouillards… nous devons nous confirmer les uns les autres dans la foi,… foi en sa Venue, son Avènement, sa Visite de grâce à chaque instant…
C’est ça des hommes et des femmes de l’AVENT…                 

         Des hommes et des femmes qui, quelque soit le temps, 

                                                        savent transformer tout événement en Avènement…
         et proclamer, chacun à sa manière, : «  le Seigneur vient ! »
